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TOULMÉ, curé de Marie-Galante, ses épouses et sa fa mille 
Bernadette et Philippe Rossignol 

 
 Philippe Nucho nous a communiqué un acte qui figure dans le registre d’état civil de 
Grand Bourg :  
 
 Le 5 mai 1815 Delmas, procureur du roi, averti « par divers que Marguerite BELMONT 
épouse du sieur TOULMÉ s’est étranglée vers les 11 heures du matin », se rend dans sa 
maison, « accompagné de M. Vital Despax, médecin du roi et assermenté au tribunal de 
cette île » : « Dans une chambre haute nous avons vu la dite dame étendue sur un lit. Le 
médecin a reconnu en notre présence que la mort n’était pas naturelle, mais qu’elle était 
l’effet d’un étranglement au col, ainsi que des marques noires en forme de collier nous en 
ont convaincus. 
Sur ce nous avons interrogé diverses personnes pour connaître quels avaient pu être les 
motifs de cette mort. Madame Houelche, monsieur Laville, madame veuve Cassein, 
mademoiselle Marie Rose Servant, le sieur Toulmé son mari nous ont tous déclaré que 
cette femme atteinte d’un chagrin mélancolique était tombée depuis longtemps dans un 
état de démence qui se manifestait par des accès plus ou moins violents, que tout 
annonçait que la mort qu’elle s’était donnée, dans l’absence de tout le monde habitué à la 
maison, avait été le résultat de l’égarement de sa raison. » 
 Le lendemain Delmas dépose ce procès verbal au greffe de la sénéchaussée de Marie 
Galante et Robert Coquille, le greffier en chef de la sénéchaussée, en fait annexer la 
transcription à la page 20 du registre d’état civil de 1815 avant l’acte de décès de 
Marguerite Belmont. 
 
 Or nous connaissions Marguerite et le sieur Toulmé son époux. 
 
 Marguerite, née en 1763 1, est la quatrième des sept enfants d’un marchand italien 
natif de Milan, Dominique BELLEMOND, établi à Capesterre de Marie-Galante où il avait 
épousé une créole de l’île, veuve d’un autre marchand après un an de mariage.  
 
 Quant à son mari, Pierre Joseph TOULMÉ... c’était l’ancien curé de Grand Bourg de 
Marie-Galante !  
 
 Il était issu d’une très nombreuse famille du petit village de Bréhémont , sur la rive 
gauche de la Loire, presque en face de Langeais (Indre et Loire, 37) 2. Son grand-père, 
Michel, avait émigré vers Nantes  où il s’était marié en 1693, marchand à la paroisse 
Sainte Croix. De ses 4 enfants, un seul, semble-t-il se maria, Louis, marchand tailleur 
d’habits. Et des nombreux enfants que Louis eut de Madeleine Jeanne FOUASSON, 
épousée en 1741, seule trois filles restèrent en France, mais l’aînée seulement à Nantes ; 
des deux autres l’une, prénommée comme sa mère, épousa un capitaine de navire 
originaire de Noirmoutier, île d’origine de sa mère, où elle le suivit ; l’autre fut religieuse 
ursuline à Redon. Quatre enfants partirent pour les îles. C’est souvent le cas : ceux qui 
partaient pour les îles n’étaient pas de familles anciennement implantées dans leur ville de 

                                            
1 GHC 150, juillet-août 2002, p. 3562-67 « Une ascendance marie-galantaise (LAVILLE, 

BELMOND, BEDUNEAU, LEGAL) » 
2 voir sur Geneanet l’arbre de Denise Besson 
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naissance mais leur père ou leur grand-père était venu d’ailleurs, souvent d’une famille 
nombreuse d’un petit village : difficulté d’implantation ou désir d’ailleurs encore ? 
 
 Le premier à partir fut Louis, l’aîné, prénommé comme son père, comme c’est l’usage. 
A 25 ans, le 25 juin 1768, il s’embarqua 3 pour la grande île, Saint Domingue , et s’y 
établit, d’abord garde magasin du roi et d’artillerie au département de Léogane. Nous 
l’avons déjà rencontré puisqu’il épousa en 1776 une nièce de Victor HUGUES  4, laquelle, 
on l’apprit par la suite, était « métive libre », sa mère étant quarteronne 5. Après son 
mariage il passa à Baynet puis à Jacmel. Sa fille, Marie Marguerite Joséphine, et son fils, 
Louis Marie, partirent en 1789 faire leurs études en France ; confiés à « Claire, négresse 
de M. Toulmé », ils débarquèrent au Havre le 17 mai, âgés d’une dizaine d’années 6. 
Louis Toulmé suivit Victor Hugues et se retrouva avec lui en Guyane  où Victor Hugues lui 
confia « environ 15 à 20.000 F d'objets mobiliers, linge, une bibliothèque, instruments », à 
vendre après son départ de Cayenne 7. En 1827 Louis Marie, le fils de Louis, était 
régisseur de l’habitation Sainte Agathe à Macouria 8. Mais, dans l’état de l’indemnité de 
Saint Domingue de 1832, les ayants droit de la cotonnerie et caféterie Hugues aux Cayes 
de Jacmel, dont les anciens propriétaires étaient Louis Toulmé et Marie Victoire Pétronille 
Hugues son épouse, sont divers membres de la famille Hugues pour moitié et, pour l’autre 
moitié, leur fille Marie Marguerite Joséphine dite Virginie Toulmé épouse Bordes. Louis 
Marie, leur fils, serait donc décédé entre 1827 et 1832 sans postérité ? Un autre Louis 
Marie Toulmé, sûrement apparenté, aurait été secrétaire du Sénat d’Haïti  en 1812. 
 
 Louis avait fait venir à Saint Domingue , sept ans après son arrivée et peu avant de se 
marier, son frère Jean Baptiste, qui s’embarqua à Nantes pour Léogane le 20/03/1775, lui 
aussi à 25 ans ; peu fortuné, il dut travailler à bord pour payer son passage. Lui aussi se 
maria, vers 1788, puis il s’établit habitant aux Cayes de Jacmel (1792) et enfin négociant à 
Jacmel (an IV) 9. Mais son sort fut plus tragique que celui de ses frères. En quelques 
années le mari, la femme et deux des trois enfants moururent. Le seul fils survivant, 
prénommé Jean Baptiste comme son père, émigra aux Etats-Unis , fut un des fondateurs 
de Bay Saint Louis où il mourut 10. Sa postérité semble nombreuse aux Etats-Unis. 
 
 Avant de voir Pierre Joseph Toulmé, curé à Marie Galante depuis 1779, évoquons la 
dernière à partir pour les îles, la dernière fille, Élisabeth, qui s’embarque à Nantes le 
13/08/1784 pour Pointe à Pitre , âgée de 24 ans. Nous ignorons son sort par la suite. 
                                            
3 Relevé des embarquements par le Centre généalogique de l’Ouest, comme pour les autres 

embarquements signalés. 
4 GHC 134, février 2001, p. 3099 de « La famille de Victor HUGUES à Marseille, à Saint-

Domingue et en Guyane ». 
5 p. 3100, même article. 
6 GHC 136, avril 2001, p. 3151, compléments à l’article précédent. 
7 C/14/86, 30/05/1809, même article p. 3101.  
8 Interculturalité et créolisation en Guyane française, Bernard Cherubini, Université de la Réunion, 

L’Harmattan 2002, p. 93, note 24, (sur Google Books) 
9 GHC 136, avril 2001, p. 3151 
10 http://biloxihistoricalsociety.org/book/export/html/32, Biloxi, Mississippi History, 17th, 18th, 

19th, 20th & 21st Century Chronology of Biloxi : 1860 John B. Toulme (1795-1860), native of 
Saint Domingue, now Haiti, expired at Bay St. Louis, on August 17th. He was a pioneer settler of 
this village and assisted General Andrew Jackson (1767-1845) with information on the British 
invasion forces in this area during the War of 1812.(The Daily Picayune, August 25, 1860, p. 2) 

http://biloxihistoricalsociety.org/book/export/html/32
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 Nous en arrivons donc à Pierre Joseph Toulmé, religieux carme, le curé du Vieux Fort 
de Marie Galante  où nous trouvons sa signature depuis le 3 octobre 1779 jusqu’en 
décembre 1785 11. A partir de janvier 1786 il officie toujours au Vieux Fort mais signe 
« Toulmé curé du Grand Bourg ». Le premier acte signé de lui au Grand Bourg est du 4 
novembre 1785 12. Pendant une courte période d’un an, du 30 mars 1790 au 7 mars 1791, 
un nouveau curé exerce au Vieux Fort, l’abbé Bouliard, mais ensuite, dès le 19 avril 1791, 
on retrouve la signature de « Toulmé curé du Grand Bourg ». 
 
 C’est la période révolutionnaire qui s’ouvre, avec les changements de pouvoir aux îles 
entre royalistes et républicains, toujours avec un temps de retard sur la métropole. Plus 
d’actes signés par « Toulmé curé » à Grand Bourg entre le 20 octobre et le 4 novembre 
1792 : avec une dizaine de Guadeloupéens, il a rejoint dans l’île anglaise de la Dominique 
les républicains réfugiés de Saint Pierre de la Martinique à partir du 8 octobre. Il signe « P. 
Toulmé, curé du Grand Bourg, Marie-Galante » l’acte d’élection des députés pour la 
Convention, le 28 octobre 13. Dès le début du mois suivant il était donc de retour à Marie-
Galante. 
 Les temps ont changé. A Grand Bourg, son dernier acte comme curé est du 23 juin 
1793, les suivants étant ceux de l’officier public. Et le surlendemain, 25 juin 1793, « Pierre 
Joseph Toulmé, curé de la paroisse Notre Dame de la Conception », qui signe l’acte 
« Toulmé, curé », épouse Marie Anne Victoire Balois, orpheline de père, autorisée par sa 
mère et « tutrice naturelle » ! Ce mariage ne l’empêchera pas de continuer à œuvrer 
comme curé au Vieux Fort jusqu’au 1er avril de l’année suivante 1794, l’an II de la 
République, l’acte suivant, du 6 juillet 1794, étant un acte civil, signé par « Erard 
commissaire civil » et Laroche Dumay, marguillier 14 !  
 
 Chez Pierre Toulmé les enfants naissent et meurent et, au hasard des déclarations de 
naissance, nous apprenons en floréal an III (avril 1795) que leur père est « garde magasin 
de la République ». C’était la charge exercée par son aîné à Léogane avant son mariage 
mais lui comme garde magasin du roi. Pierre restera garde magasin plusieurs années, 
comme c’est mentionné dans l’acte de son remariage, après veuvage, en brumaire an IX 
(novembre 1800), à 53 ans, avec Marguerite Belmont, âgée de 37 ans. Plus tard, en 1823, 
on le qualifiera de « propriétaire bourgeois » 15. Puis il suivra sa fille et son gendre à 
Pointe à Pitre  où il mourra en 1824, dit par son gendre « ex prêtre ». 
 Pierre Aristide, le fils de son second mariage avec Marguerite Belmont (celle qui s’est 
suicidée en 1815), mourra avec sa femme à Pointe à Pitre, dans le tremblement de terre 
du 8 février 1843 mais sa postérité se maintiendra à Pointe à Pitre au moins jusqu’à la fin 
du XIXe siècle, par des commis de négociants, et une de ses petites-filles, prénommée 
Aline en mémoire de sa grand-mère, tiendra dans cette ville dans les années 1890, avec 
                                            
11 GHC 161, juillet 2003, p. 3906 : enquête le 12/01/1781 du degré d’affinité entre Dominique 

Murat et Françoise Morel, à la requête de Toulmé « missionnaire apostolique et curé de la 
paroisse de Saint Joseph de l'isle Marie Galante ». 

12 Voir GHC 135, mars 2001, p. 3127 : Paul Roussier.- L'Ancien Clergé colonial français, Revue 
d'Histoire des Missions, N° 4, 1er décembre 1928, pp. 572-595. 

13 Voir les articles de GHC 226, juin 2009, « La Dominique, refuge des Pierrotins patriotes en 
1792 » et « A la Dominique, 1792 : les électeurs des députés à la Convention », p. 5912-18. 

14 Rappelons que le marguillier est un laïc chargé de l’administration matérielle des biens de la 
paroisse. Comme souvent au tout début des registres d’état civil, c’est dans le cadre de la paroisse 
que les actes sont établis. 

15 GHC 137, mai 2001, p. 3181 
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Élodie Lange, une école où le jeune Alexis LEGER, futur Saint-John Perse , aurait été 
scolarisé, avant 1895 16. 
 
 Quel destin pour ces « émigrés » nantais et leur postérité ! 
 

Généalogie 
 
1 Louis TOULMÉ 17 

maître et marchand tailleur d’habits à Nantes 
o 29/10/1715 Nantes, Sainte Croix, fils de Michel (+ /1741) et Julienne FRESLON 18 
+ 1778/ 
x 19/08/1741 Nantes, Sainte Croix, Madeleine Jeanne FOUASSON, fille de + Mathurin et 

Marie BOUCHERON 
o ca 1716 Noirmoutier, dite « habituée en cette paroisse » (Sainte Croix de Nantes) à 

son mariage 
+ 25 (+) 27/05/1775 Nantes, Sainte Croix, 59 ans ; signatures Michel Foucault, JM 

Laurens père 
 
1.1 Marie Anne TOULMÉ 

o 18 b 19/06/1742 Nantes, Sainte Croix ; p maître Jean Toulmé, prêtre tonsuré, vicaire 
de Saint Martin de Tours ; m Anne Chauvigny ; autres signatures : le père et Françoise 
Thoulmé, veuve Houël, Perrine Chat, Pierre Guiber, M. Laurent, Louis Maury, Jeanne 
Lucas 

+ 20 d 21 thermidor an II (07 et 08/08/1794), Nantes, section Égalité et la Fosse, en sa 
demeure rue Cardine ; veuve, 52 ans ; déclaré par Renée Louise Grale veuve de Jean 
Blot, 26 ans, et Thérèse Roché, fille de confiance, 25 ans, demeurant même rue 

nombreuses signatures au mariage dont son père, son parrain Jean Toulmé vicaire de 
Saint Martin de Tours, ses frères Louis, Pierre Joseph et Jean Baptiste Toulmé, sa 
sœur Madeleine Jeanne Toulmé 

x 20/05/1765 Nantes, Sainte Croix, Michel Basile FOUCAULT , marchand cirier domicilié 
paroisse Saint Similien, fils de Michel et Marie Thérèse HELLEAU 
o et b 11/10/1735 Nantes, Saint Nicolas 
+ 1775/1794 
ax 15/11/1763 Nantes, Saint Similien, Marie Claude VIAU 

 
1.2 Louis TOULMÉ 

s’embarque à Nantes à 25 ans, le 25 juin 1768, pour Saint Domingue 
o 11 b 12/08/1743 Nantes, Sainte Croix ; p Michel Laurent ; m Julienne Freslon, grand-

mère, qui ne signe pas ; autres signatures : Louis Maury, Jeanne Maury, Jean 
Justoun ; le père signe Louis Thoulmé 

                                            
16 voir GHC 125, avril 2000, question 00-52 de Claude Thiébaut... qui n’avait pas eu de réponse 

jusqu’à ce jour ! 
17 La famille Toulmé de Nantes a été étudiée par F.L. Jacquier dans ses « Généalogies nantaises ». 

Plusieurs enfants de sort inconnu (morts en nourrice ? émigrés ailleurs ?), non reportés ici. Il 
ignore bien entendu le sort des enfants partis pour les îles mais aussi leur existence, sauf pour 
l’aîné, Louis et les deux filles : pas d’enfants entre 1744 et 1751 (donc pas d’acte de baptême pour 
Pierre Joseph, qui existe pourtant, et Jean Baptiste). Voir le site Roglo où nous avons trouvé la 
transcription des actes de mariage et baptême. 

18 ascendance, voir sur Geneanet l’arbre de Denise Besson. 
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? + 18 d 19/01/1831 Macouria (Guyane) ; régisseur de l’habitation dite Sainte Agathe 19 
? a* ou ax Adélaïde LEGER 
bx 17/09/1776 Les Cayes de Jacmel , Victoire Pétronille HUGUES, fille de Joseph et 

Marie Marguerite GUÉRIN  
o 08/04 b 03/05/1758 Léogane 

cx /1796 Marie Charlotte GUEDON 
d’où : 
? 1.2a.1 Louis Marie TOULMÉ 20 

secrétaire rédacteur du Sénat d’Haïti  en 1808, 1813 21 
o ca 1771 Léogane 
+ 01/03/1819 Haïti 
x Luce CHALUMEAU, fille d’Antoine et Charlotte PELERIN 
d’où  
1.2a.1.1 Marie Louise Joséphine Adélaïde Toulmé  

à Sinnamary en Guyane, une habitation La Joséphine appartenant à Mlle Adélaïde 
Toulmé 22 

o 31/08/1803 
1.2b.1 fille 

o septembre 1777    + 07/02/1780 Jacmel ; 29 mois 
1.2b.2 Marie Marguerite Joséphine dite Virginie TOULMÉ 

o 29/04/1779 b (suppléé) 01/08/1780 Baynet ; p le sr Joseph Hugues, grand-père; m 
dame Marguerite Renard (autres signatures : Guérin Hugues, Lacombe) 

+ 1832/ 23 
x /1832 BORDES 24 

1.2b.3 Louis Marie TOULMÉ 
le 21/10/1808, dit âgé de 27 ans et originaire de Saint Domingue, il obtient un 

passeport à Bordeaux pour Cayenne 
o 12/06 b 01/08/1780 Baynet ; p sr Jacques Cazales, écuyer, habitant de cette 

paroisse ; m dame Marie Marguerite Hugues (autres signatures : Guérin Hugues, 
Lacombe) 

+ 1827/ ? 25 
? + 18 d 19/01/1831 Macouria (Guyane) ; régisseur de l’habitation dite Sainte Agathe 26 

1.2b.4 fille 
x CANTAT  27 

o Metz 
                                            
19 aucune indication d’âge ni de filiation ; mais il serait fort âgé et il pourrait s’agir plutôt de son fils 

Louis Marie 
20 Les informations sur lui, sa mère et sa fille viennent du site de Généalogie d’Haïti et Saint-

Domingue, rootsweb. Nous n’avons pas les moyens de les vérifier 
21 cité comme tel dans plusieurs livres sur l’histoire d’Haïti 
22 information de Michel Rodigneaux, d’après le site manioc.org, affranchis de Guyane 
23 Indemnité de Saint Domingue 1832-33 : Marie Marguerite Joséphine dite Virginie Toulmé 

épouse Bordes ayant droit pour la moitié d’une cotonnerie et caféterie aux Cayes (voir GHC 134, 
février 2001, p. 3102, note J). 

24 famille originaire de Bordeaux implantée aux Cayes de Jacmel et Jacmel ; peut-être Joseph 
Bordes dit Jolibois, notaire à Jacmel an V-an X (information de Michel Rodigneaux) 

25 alors régisseur de l’habitation Sainte Agathe au Macouria (voir ci-dessus) ?  
26 ou décès de son père ? voir ci-dessus 
27 information de Michel Rodigneaux 
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1.3 Pierre  Joseph TOULMÉ 
religieux carme, curé du Vieux Fort  de Marie Galante  depuis le 03/10/1779 puis de 

Grand Bourg du 04/11/1785 jusqu’au 23/06/1793 ; fait partie des électeurs des 
députés de la Convention à la Dominique en 1792 (GHC 226, juin 2009, p. 5914 ; puis 
garde magasin de la République à Grand Bourg au moins depuis 1795 jusqu’en 1800, 
puis instituteur en 1819 28, puis propriétaire bourgeois dans la même commune en 
1823 29 

o et b 08/10/1747 Nantes, Sainte Croix ; p Pierre Rodière ; m dlle Françoise Thoulmé 
veuve Hoüel, tante de l’enfant (signent avec le père, « Louis Thoulmé ») ; autres 
signatures Pierre Guiber et Jeanne Maurÿ 

+ 20/09/1824 Pointe à Pitre , rue de la Martinique, chez Michel Jean Louis Foucault, 
marin, son gendre, déclarant ; « ex prêtre, 77 ans, natif de Nantes » 

ax 25/06/1793 Grand Bourg, Marie Anne Victoire BALOIS, fille de + Pierre et Victoire 
FRERE 
o ca 1773 (24 ans en 1797) 
+ 8 fructidor VIII (26/08/1800) au bourg de Réunion (Grand Bourg, Marie Galante) ; 27 

ans 
bx 11 brumaire IX (02/11/1800) Marguerite BELMOND (BELMONT), fille de Dominique 

et Catherine BEDUNEAU (+ 30 vendémiaire XII, 23/10/1803 Grand Bourg, veuve) 
o 19/04 b 25/05/1763 Capesterre de Marie Galante 
+ 05/05/1815 Grand Bourg 

d’où : 
1.3a.1 Marie Joséphine TOULMÉ 

o 17/04/1794 Grand Bourg (Marie Joséphine) 
? + 13 floréal IV (02/05/1796) Grand Bourg : « Noisette », pas d’âge indiqué 

1.3a.2 Pensée TOULMÉ 
signe Victoire Pensée Toulmé à son mariage 
o 28 germinal II (17/04/1794) d 3 floréal III (22/04/1795) : est-ce Marie Joséphine 

déclarée de nouveau avec un prénom plus « révolutionnaire » ? ou bien est-ce une 
jumelle de Marie Joséphine, non déclarée avec elle à la naissance ? 

+ 1828/ 
x 02/06/1819 Grand Bourg, Michel Jean Louis FOUCAULT , marin de profession 

domicilié à Grand Bourg, fils de + Michel Basile, marchand cirier à Nantes, et + Marie 
Anne TOULMÉ 30 
o et b 11/02/1778 Nantes (Loire Inférieure, 44) 
+ 1828/ (alors à Pointe à Pitre) 

1.3a.3 Bélisaire TOULMÉ 
o 4 thermidor d 15 fructidor V (11/07 et 01/09/1797) Grand Bourg 
+ 22 messidor VI (10/07/1798) Grand Bourg 

1.3b.1 Pierre Aristide TOULMÉ 
commis de négociant à Pointe à Pitre en 1828, habitant propriétaire aux Abymes en 

1830-31 
o 5 ventôse x (23/02/1802) Marie Galante 31 
+ 08/02/1843 Pointe à Pitre (tremblement de terre), d 08/03/1844 

                                            
28 au mariage de sa fille Pensée 
29 cf. GHC 137, mai 2001, p. 3181. 
30 donc son cousin germain 
31 cité au mariage 
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x 28/10/1828 Pointe à Pitre, Marie Louise Françoise dite Aline CHAPUS, domiciliée 
aux Abymes, fille de + Jean Louis et + Jeanne Thérèse LECHARTREUX 
o 20 prairial XIII (09/06/1805) Pointe à Pitre 
+ 08/02/1843 Pointe à Pitre (tremblement de terre), d 08/03/1844 

d’où : 
1.3b.1.1 Pierre Eugène TOULMÉ 

o 02 d 13/08/1830 Pointe à Pitre, habitation du père aux Abymes 
+ 16/08/1830 Pointe à Pitre, quartier des Abymes ; déclaré par Paul Cassein, commis 

de négociant, 27 ans, et Monrose Manpetit, praticien, 22 ans 
1.3b.1.2 Paul Émile TOULMÉ 

commis de négociant à Pointe à Pitre 
o 28/08 d 24/11/1831 Pointe à Pitre, habitation du père aux Abîmes 
+ 24 d 25/02/1872 Pointe à Pitre, maison des héritiers Caniquit, place de l’Église, où il 

demeurait ; 40 ans, commis de négociant ; déclaré par Emmanuel Bielle, 40 ans, 
négociant demeurant rue de l’Arsenal, et Tancrède Numa Titéca Beauport, 34 ans, 
commis de négociant demeurant rue de la Loi 

x /1857 Éléontine Clémence CASSIN 32, fille de demoiselle Rose Cassein (sic) 
o 23/12/1832 Le Moule 33  
+ 17/03/1898 Pointe à Pitre, maison du sieur Emmanuel Colonneaux rue François 

Arago ; déclaré par Louis de Gaalon, 46 ans, rentier, et Arthur Rogues, 37 ans, 
employé de commerce, amis 

d’où 
1.3b.1.2.1 Marie Joseph Paul Achille TOULMÉ 

comptable à Pointe à Pitre 
o 01 d 08/05/1857 Pointe à Pitre, maison du sieur Pithion rue des Jardins n° 88 ; 

déclaré par le père en présence de Félix Guilbert, 27 ans, et Charles Cassein 
(signe C. H. Cassin), 23 ans, oncle maternel  

+ 16 d 17/05/1884 Pointe à Pitre, maison du sieur Monrose Carilau rue de Condé ; 
célibataire, comptable ; déclaré par son frère Marie Eugène Edgard Toulmé, 21 
ans, et Edgard Quin, 30 ans, ami 

1.3b.1.2.2 Jean Aristide Émile TOULMÉ 
o 11 d 21/07/1858 Pointe à Pitre (même lieu que son frère) ; déclaré par le  père en 

présence de Jean Baptiste Picard, 22 ans, et Jean Victor Léopold Chaigneau, 33 
ans, tous deux commis de négociant 

1.3b.1.2.3 Marie Eugène Edgard TOULMÉ 
o 23/11 d 02/12/1862 Pointe à Pitre, maison de la dlle Assez, rue des Jardins ; 

déclaré par le père en présence de Jean Baptiste Amédée Picard, 26 ans, et 
Philibert Vergé, 25 ans, tous deux commis de négociant 

+ 1884/ 
1.3b.1.2.4 Marie Thérèse Olympe Aline TOULMÉ 34 

o 13 d 22/06/1866 Pointe à Pitre, maison de la dlle Adèle rue de l’Ancien Canal ; 
déclaré par le père en présence d’Émile Daniaud, 38 ans, et Eugène Hüe, 28 ans, 
tous deux commis de négociant 

                                            
32 patronyme parfois écrit Cassein, par confusion avec une autre famille contemporaine de Pointe à 

Pitre ; la famille Cassin vient des Saintes. 
33 cité au décès, ainsi que sa filiation 
34 tenait avec Élodie Lange une école à Pointe à Pitre dans les années 1890 : voir GHC 125, avril 

2000, question 00-52 
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1.3b.1.3 Louise Eugénie TOULMÉ 
o 15 d 25/11/1833 Pointe à Pitre, habitation du père au quartier des Abymes ; déclaré 

par le père accompagné de Pierre Vialenc, négociant, 37 ans, et Eugène 
Barthélemy Gouffran, propriétaire, 39 ans 

+ 03/03/1898 Pointe à Pitre, maison du sieur Emmanuel Colonneaux rue François 
Arago ; célibataire ; déclaré par Arthur Rogues, 37 ans, employé de commerce, et 
Auguste Gauffier, 62 ans, maître ébéniste, amis 

1.3b.1.4 Joseph Victor TOULMÉ 
commis de négociant à Pointe à Pitre 
o 07 d 16/08/1836 Pointe à Pitre, habitation du père aux Abymes ; déclaré par 

Antoine Descan, 25 ans, accompagné de Pierre Manpetit Beauséjour, 35 ans, tous 
deux habitants propriétaires aux Abymes, et Paul Cassein, 33 ans, huissier à Pointe 
à Pitre 

+ 08 d 09/11/1882 Pointe à Pitre, maison de Gaston Dain, rue de Condé ; 46 ans, 
célibataire, commis de négociant ; déclaré par son neveu Achille Toulmé, 25 ans, 
employé des Ponts et Chaussées, demeurant rue de Condé, et Gaston Prévert, 24 
ans, comptable, demeurant rue Peynier 

1.3b.2 Marie Louise TOULMÉ 
o d 4 fructidor XII (22/08/1804) Grand Bourg 
+ d 22/12/1807 Grand Bourg 

 
1.4 Jean Baptiste TOULMÉ 

embarque à Nantes le 20/03/1775 pour Léogane , âgé de 25 ans, travaillant à bord pour 
payer son passage ; gérant en 1788 ; habitant des Cayes de Jacmel  (1792) puis 
négociant à Jacmel  (an IV) 

o ca 1750 35 
+ 1796/ 
x 04/11/1788 Léogane, Marie Charlotte GUEDON, fille de Michel, de Nantes paroisse 

Saint Nicolas, et Marie MARTIN ; sous l’autorité de Jean Mathieu, habitant en plaine, 
dépendance de Léogane 
o ca 1767 36 
+ 1796/ 

d’où 37 :  
1.4.1 Jean Baptiste TOULMÉ 

o ca 1789 
+ 30/10/1792 Jacmel ; 3 ans 2 mois 

1.4.2 Marie Adélaïde TOULMÉ 
o 12/04/1793 Jacmel 
+ 5 messidor III (23/06/1795), habitation Bretoux, près la ville de Jacmel, d 22 

vendémiaire IV (14/10/1795); 22 mois 
1.4.3 Jean Baptiste TOULMÉ 

o 13 prairial IV (02/06/1796), d 24 messidor IV (12/07/1796) Jacmel ; père 43 ans, 
négociant, mère 28 ans ; témoin Louis Monge, négociant, 42 ans 

+ 17/08/1860 Bay St. Louis, Mississippi, Etats-Unis  38 
                                            
35 25 ans à son départ pour Léogane en 1775 et négociant, 43 ans, à la déclaration de naissance de 

son fils à Jacmel en juillet 1796 
36 28 ans en messidor IV 
37 voir aussi GHC 136, avril 2001, p. 3151. 
38 http://biloxihistoricalsociety.org/book/export/html/32  

http://biloxihistoricalsociety.org/book/export/html/32
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x ca 1812 Victoire Uranie SAUCIER, fille de Philippe et Marie Louise NICAISE 39 
d’où postérité jusqu’à nos jours 

 
1.5 Madeleine Jeanne TOULMÉ 40 

o 22 b 23/07/1754 Nantes, Sainte Croix ; parrain Louis Toulmé frère de l’enfant (signe) ; 
m Jeanne Maury, cousine germaine de l’enfant (signe) ; autres signatures : le père 
(signe Louis Thoulmé), Marie Anne Thoulmé, Françoise Toulmé, veuve Houël 

+ 12/10/1828 Noirmoutier (Vendée) 
x 15/09/1777 Nantes, Pierre Joseph LENOUCQ, fils de François, capitaine de navire, et 

Marie Mathurine PALVADEAU 
o 18/01/1740 Noirmoutier en l’île 
+ 28/12/1816 Noirmoutier en l’île 

 
1.6 Anne Simone TOULMÉ 41 

en religion sœur Gertrude, religieuse ursuline à Redon 
o 16 b 17/02/1758 Nantes, Sainte Croix ; p Simon Bertrand dit Duclos ; m Anne Violet ; 

aussi signatures Françoise Bertrand, Louis Toulmé (père) et François Toulmé 
+ 04/11/1832 Redon, 74 ans 

 
1.7 Élisabeth TOULMÉ 

o ca 1760 
embarque à Nantes le 13/08/1784 pour Pointe à Pitre , âgée de 24 ans 
sort inconnu 

 
Lire un autre article 
Page d’accueil 
 

                                            
39 http://www.familysearch.org ; le patronyme « TOULME » est toujours porté dans l’état du 

Mississippi et autres des Etats-Unis (dont Louisiane, Virginie, etc.) 
40 Informations sur elle : site Roglo et Geneanet, Romain Bousseau, Denise Besson, Dirk Poriau. 
41 Informations sur elle : fonds Freslon et site Roglo. 

http://www.ghcaraibe.org/articles/somarticles.html
http://www.ghcaraibe.org/index.php
http://www.familysearch.org

